Quand elle regardait la merdans les yeux, elle les voyait tous les deux. Ses
fils qu'elle n'aurait jamais cru voir naitre.

Entre ses paupiéres fendues, Balthazar avait la couleur du sable mouillé.
Des iris ambrés comme cette terre millénaire, immuable malgré
Ueffervescence des vagues.

Ulysse, lui, contenait en son regard toutes les profondeurs bleues d'un
océan tumultueux. Ilincarnait si bien son prénom de marin.

A sa descendance, la mére avait transmis ce qu'elle possédait de mieux :
son ancrage et ses tempétes. Pas étonnant, somme toute, qu'il ne faille
ajouter qu'une seule lettre pourvoguer de la mer a la mere.
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